


390 NOTES 

comme cela a d6j& pu &re fait?, cette aptitude pourrait &tre d6duite de l’examen des 
bandes OH dans leurs spectres infrarouge. Or ceux-ci prksentent tous une seule bande 
OH. . . N, .d’associations intramokulaires, de m&me frkquence, et ne permettent pas 
d’expliquer la separation satisfaisante clue nous avons obtenue. 

Ceci nous conduit A. formuler les hypotlhes suivantes: 
(I) les aminoalcools ne contiennent pas de groupements OH libres h temperature 

ordinaire, mais ceux-ci pourraient apparaitre, ZL la temperature d’utilisation de la 
colonne, par rupture des liaisons OH.. . N intramoldculaires et d&placement de l’C-:qui- 
libre intra s inter par fixation des OH libres sur le support polaire. 

(2) dans les aminoalcools IC et rt la conformation axiale-axiale de l’isomhe 
trans est plus probable que dans l’aminoalcool 2t pour des raisons sthriques hidentes. 
Or ces cohformations. (a,a) sont celles qui impliquent la plus grande proportion ,de 
groupements OH libres. Ceci explique done le temps de Stention relativement long 
observ6 pour l’aminoalcool IA 

Aucune explication valable ne peut encore &re avanc6e avec certitude pour 
l’inversion observ$e dans les aminoalcools-2. Une hypotlhe de travail consistant B 
faire intervenir les conformations crois&es dans les associations aminoalcools-phase 
stationnaire est actuellement B l’htude. 
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